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min très aimable Fils ; c'est par lui que je t'exaucerai et que je t'ac-
corderai tes demandes." Bientôt Notre Seigneur lui fit revoir dans
un ,aint ravissement, ce grand pays du Canada et lui ordonna d'aller
y i.îtir une maison à Jizsus et à Max11. Cet ordre trouve danîs
l'humible et docile servante (le Dieu un acquiescement parfait. "O
mon grand Dieu ! répondit-elle, vous pouvez tout et moi je ne puis
rien ; s'il vous plaît de m'aider, mue voilà prête ; re vous promets de
vou, obéir, faites en moi et par moi votre très adorable volonté."
pè: iors toutes ses pensées et ses affections sont tournées vers la Nou-

telle-France, vers le pays des Hurons où les missionnaires répandaient
La( d:vine semence de l'Evangile. " J'y étais unie d'esprit, dit-el.e, au
Père Eternel, sous les auspices du Sacré-Ca:urdejésuts, pour lui gagner
des âmes. Le Canada était maintenant ma demeure et mon pays."
Son ^une d'apôtre unissait dans une inséparable affection le Sacré-
C<eur et notre chère ratrie enere au berceau et habitée par des peu-
plades barbares et païennes.

Rendue au Canada, elle écrivit à son fils, en 1661, et lui rendit
compte de ses pratiques journalières de dévotion envers le Sacré-Cour
de Jisrs. Voici la belle prière qu'elle adressait à Dieu : " C'est par
le Cœeur de mon Jsus, ma voie, ma vérité et ma vie, que je n'ap-
proche de vous, ô Père Eternel ! Par ce divin Cœur, je vous adore
pour tous ceux qui ne vous adorent pas; je vous aime pour tous ceux
qui ne vous aiment pas ; je vous reconnais pour tous les aveugles
volontaires qui, par mépris, ne vous reconnaissent pas. Je veux par
ce divin Cœur satisfaire au devoir de tous les mortels. Je fais en
esprit le tour du monde, pour chercher toutes les âmes rachetes du
saug très précieux de mon divin Epoux, afin de vous satisfaire pour
toutes par ce divin Cœur. Je les embrasse pour vous les présenter
par lui, et par lui je vous demande leur conversion. Hé quoi ! Père
Eternel. voulez-vous bien souffrir qu'elles ne connaissent pas mou
Jises et qu'elles ne vivent pas pour lui qui est mort pour tous? Vous
,voyez, divin Père, qu'elles ne vivent pas encore. Ah ! faites qu'elles
rivent par ce divin Coeur."

C'est bien la sublime prière d'une âme tout enflammée d'amour
p'ur Ntre Seigneur. Elle voudrait convertir à Dieu l'uivers entier,
d pour atteindre ce but elle s'adresse avec une inébranlable confiance
:-U Sacré-Ceur de JÉsus. Le cœur de votre Vénérable Mère a été
aine une source abondante d'où est sortie la tendre et féconde dévo:
t<u de no.îs Canadiens ai Cour adorable de l'lonmne-Dieu. C'çt;t
me glm"re et un bonheur pour votre vieux monastère d'avoir été, p;r
re sainte fondatrice, le berceau de cette dévotion au Sacré-Cour le

lstsdans notre Canada. Rendez-en grâc<.s à Notre Seigneur qi i
r'eus a donné ce magnifique télxmoignate de son amour et <le sa nisé-
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